GAZETTE = VARSOVIE 


DU SAMEDI 9. SEPTEMBRE 1758. 


De Naples le 2. 4obt. 


es 18. Tartanes, qui fous: 
de 3. Galerces: 


lPEfcorte 


ont tran{porté em Sicile 


un Régiment de Cavalerie: 


= font revenuës ici.. Ce Ré- 


giment: a ordre de refter 


en garnilon à Cava. 


On attend dans ce port 4. Vaifleaux: 


de lEfcadre Angloise, qui doivent venir 
prendre ici. des: rafraichiffémens. Ona 
appris» que deux Galères du Roi fe font 
emparées dans les: mers: de Tofeane dé 
deux Corfaires: Turcs, & l’on attend à 


tout moment les détails de cette affaire.. 


De:Rome: le 19. Août. 


L’Ambaffadeur de Vénife: reçut ces: 


jours derniers un Couriers. & S.'E. de- 
manda fur le champ audience dus. P. 
qui la lui a donnée le 16: de cemois. On 


a {çu depuis qu’en confideration de Pexal- 


tation de Sa Sainteté. la République a 
fetiré le Decret, qu’elle-avoit porté, & 
que! les différends qui fubfiftoient entre 
le S. Siege & Elle, vont enfin être ter» 
minés, 


De: Gênes le 28. Fuiller: 

Il entra le'16. du mois dans ce Port 2 
Vaifleaux de guerre Dannois,, de 60, :ca- 
nons, venans de Conffantinople, où ils 
avoient conduit l’Ambaffadeur de Danne- 
marck,dont la miffion doit avoir pour 
objet la conclufion d’une Trêve avec la 
Porte. Les aumônes pour l’éreétion de 
Edifice, que l’on fe propofë d’ajoûter 
au Grand-Hôpital de Promatones. fe font 
avec. beaucoup de zèlé,. à limitation du 
Maréchal Pallavicini, qui y` contribuë 
beaucoup du fien. Notre Archevêque 
benit le 15, la r.: pierre de cet Edifice, 
dont on fuppute que la. dépenfe:. mira 
guères au-delà de ce que la Colleéte a 
produit jufqu’à ‘préfent. Suivant les 
lettres de Madrid, la Cour a eu avis, que 
la Flotte: dans: la Baye: de Cadix’ ne dif- 
fére fon départ que jufqu’à la prochaine 
arrivée des, Vaifleaux de guerre qui ont 
à s’y rendre de la Bifcayes que ceux de 
Carthuyene s’y font réunis, & qu'il y a 
apparence que la Flotte entiere mettra à 
la voile vèrs la:mi-Août pour le Cap: 55. 
Vincents où il fera permis à l’Amiral de 


décachetter fes ordres, qui lui indique- 
ront {4 deftination. 
De Paris le 21. Août, 
Le Roi fecut avant-hier- la nouvelles 
‘que le Duc de Harcour à la tête de 18-à 
20000 hommes, outre un grand train 
d’Artillerie, s’étoit mis en marche le 15. 
de ce mois de Tamer wille en Normandie 
pour Cherbourg; & après avoir attiré 
5500 hommes fous le Marquis de ‘Braffäc, 
4000. hommes de Milice fous le Marquis 
de Brancas, il obligea les Anglois à quit- 
ter Cherbourg, & toutes les places y 
apartenantes, & de retourner avec leur 
butin vèrs leurs vaiffeaux; fans avoir pu 
néanmoins les empecher, qu’ils ne pene- 
traffent dans le païs» oùils ont fait un 
dégat général, 
De Londres le 22. Août. 

Nous avons eu aujourd’hui une Gazet- 
te extraordinaire, dans laquelle les avis 
de l’Expedition des Angloss fous le Com- 
mandement du Général Abercrombie fur 
Cromnpoint nous ont été communiqués; 
mais le contenu ne nous en caufe pas 
moins de chagrin, que celui‘ de la prife 
du Cap-Breton nous a donné de joye. Le 
Général-Maïor Abercrombie mande dans 
des lettres du Quartier-Général en datte 
du 12. Juillet, que lPArmée Asgloise 
fous fes ordres ayant été embarquée en 
1055. petits bateaux fur le Lac de St, 
George, & montant à 15391 hommes, 
dont 6367 de Troupes, reglées, & 9624. 
de Troupes de Province; il. l’avoit debar- 
quée à l’autre côté du Lac fans aucune op- 
pofition: Il la mena après à Ticonderago, 
où étoit le Quartier-Général & le ren- 
dés-vous des Ennemis. L’Avant-Garde 
de l’Ennemi fe fit bien voir immediate- 
ment après notre debarquement, mais 
elle difparut auffitôt, brûla fes tentes 
& abandonna fon Camp. Sur ce raport 
le Général Abercrombie fit toutes les 
difpofitions pour pourfuivre les Ennemis, 
& ayant apris qu'ils étoient dans un 
Camp, où ils cherchoient à fe retran- 


cher,il envoya le Général du Corps de Ge- 
nipour en reconnoitre les ouvrages» qui 
jugeoit, qu'il métoit pas impofñlble de 
deloger les ennemis, pourvû qu’on ne 
leuf donnât pas le têms d'achever leurs 
ouvrages. Surquoi le Général refolut 
d'attaquer encore le même jour les En- 
nemis; mais il trouva plus de difficulté 
qu’il n’avoit erû, à caufe. des grands aba- 
tis, que les ennemis avoient faits; Cepen- 
dant nos Troupes. tenterént plufieurs af- 
fauts dans lelpace de quatre heures, & 
le Général voyant qu’il perdoït beaucoup 
de monde, fans pouvoir reüffr, refolut 
de fe retirer, ce qu'il fit en bon ordre 
vèrs. le lieu du debarquement pour s’y 
rembarquer. La perte que nous avons 
faite à cette attaque monte à 351 hom- 
mes. de morts, en bleffés à 1356, & 37- 
que l’on compte d’egarés; du nombre:des 
morts il:y a:34 Officiers, & de celui des 
bleffés il y en a 83. 
De Francfort le 26. Août, 

Suivant les lettres du Bas-Rhin: PAr- 
mée Françoise eft venuë camper le 21, à 
Scherembeck; & l’Artillerie eft arrivée le 
même jour à ce Camp; les Troupes de- 
voient y fejourner le 22. pour fe porter 
enfuite fur Derffen, oùil y a toute ap- 
parence qu’elles paferont la Lippe, qu’il 
a été impoflible de paffer près de ef, 
par rapport au debordement de cette Ri- 
vicre, 

Les Alliés paroïffent maintenant vou- 
loir marcher droit à Ofnabruck: fi celareft 
ils ne pourront guerres s’oppoler à la 
jonétion de l’Armée de Contades avec 
celle de Soubise, 

Les Troupes Angloifes ont recû ordre 
de faire halte à Ahayfen, où elles ont du 
être jointes le 20. de ce mois par celles 
des Alliés. Les Anglois ont beaucoup 
fouffert pendant leur. marche par des 
pluyes continuelles, & l’on mande de 
Bentheim qu'il y a parmieux quantité 
de malades. 


De Hambourg le 22, Août. 
‘Tout le monde a cru jufqu’ici. que le 
Roi de Pruffe ‘n’avoit levé le fiésexd’oJ- 
mutz & abandonné la Moravie, que par- 
cequ'il y avoit été forcé par les marches 
favantes du Feld-Marêchal Comte de 
Daan, & par la- perte du cpnvoi confidé- 
rable que S. M. Pruffienne faifoit venir. 
On a de même cru jufques à préfent que 
c’étoit encore à l’habileté du Général 
Autrichien & à laËtivité, avec laquelle. 
il a uivi pas à pas lennemi dans fa retrai- 
te, qu’il falloit attribuer l’évacuation to- 
tale de la Bohême: on seft trompe, s’il 
en faut croire aux nouvelles publiques de 
Berlin du 19. dece mois, elles en don- 
nent du moins d’autres raifons; c’eft au 
public à les apprécier; les voici. 

s Suivant les dernieres nouvelles le 
' s Roi ajugé à propos d'abandonner la 
> Bohême au commencement de ce mois» 
>» X de rétourner en Silefie, ce qui s’eft 
ss fait avec tant de tranquilité & fi heu- 
» reufement, que Sa Majefté n’a pas 
p, perdu pendant fa marche un feul hom- 
> me» ni un feul charriot, 

3, Tout le monde impartial jugera aifé 
s»mént des circonftances, que le Rois 
„après avoir été ‘pendant deux moisen 
» Bohème & en Moravie, à ättendre in. 
» utilement que les Autrichiens fupéri- 
> Cuts En nombre Pattaquaflent, Sa Maje- 
5 ité n’a eu d’autres motifs en abandon- 
5 nant ces Provinces,que celui de rafem- 
+ bler. de plus près fon Armée, & de 
» marcher en même tems à la rencontre 
» des Ruffiens, des Suedois, & d’autres 
 Ennemis, qui pénetrent de toutes parts 
» dans fes Etats. 

D’ Aliena le 22. Aont. 

La Nobleffe & les Etats du Duché de 
Mecklenbourg ayant recû les ordres de 
leur Souverain au füjet de la lettre, qui 
leur avoit été ecrite par le Comte de Lö- 
menbaupt (x) ils ont fait à ce dernier la 
Réponfe fuivante, 

3 Monfeur. Le Duc notre 


Sou- 
CF) V. la Gaz, N. 60, 


a Verain” s’eft vù conträint par Ia force 
„ des Armes, & pour empêcher la ruine 
» entiere de fes Etats de convenir, en fe 
s, refervant cependant fes Droits confor- 
» Mément aux conftitutions de l’Empire, 
» d'une contribution, quoique prefque 
»impoffible, à payer au Roi de Prufè, 
» tant par S. A. S. que par la Nobleffe 
» X les Etats de fon Duché, S. A. S.-en 
» Confëquence de cette convention s’eft 
» également trouvée forcée à établir un 
»» département Général, auquel il a<té 
„commis le foin de lever tous les 
» Argents à prendre à interêt pour fatif- 
» faire fans delai à la dite contribution 
» fuivant PEdit publié à ce fujet. Com- 
„mes. A, S, a dû alors céder à la for- 
»Ce» elle ne feroit de même pas au- 
„ Jourd’hui en état de s’oppofer à ce que 
» les Troupes Sxedojfes entreprendroient 
» à main Armée contre Elle, contre la: 
» Nobleffe, ou contre les Etats en gé- 
„néral: Cependant M. le Lieutenant- 
» Général Comte de Hamilton ayant 
» donné àS. A. S. des aflurancess que 
» les Troupes Royales de Suede devoient 
» tre régardées comme amies, il s’enfuit 
» que le Duché de Mecklenbourg n’a rien 
» dE femblable à spprehender;mais:qu’au 
» contraire il a tout lieu de croire,que ces 
 Troupes, n’augmenteront point lami- 
» fre de ce pays, & qu’en confequence 
» elles ne s’empareront point des Ar- 
» gents, dont le Roï de Pruffè peut enco- 
» re exiger la rentrée, auffi lonstèms qu’ 
»ila pris. Tout ce que le Duc» la No- 
» bleffe, & les. Etats peuvent donc faire 
» maintenant fur la demande leur faite 
»» de la part de S$. M. le Roi de Suede, 
»» C’eft de ceder encore au parti le plus 
» Fort, & de differer l’envoi des Argents» 
» dont il eft queftion. Cependant nous 
 éfperons. que pour être affuré de ce 
>» délai, on ne trouvera pas néceflaire de 
» faire occuper ce Duché par des Trou- 
5 pes qui lui {eroïent trop à charge, & 
» que M. ïieur Commandant Général 


, voudra bien au contraire.en faire reti- 
rer incefflamment celles, qui y font 
» entrées. Quant à ce qui concerne les 
» livraifons, qui ont été, demandées, & 
„ [es quittances que l’on a offertes, on 
„Sen tient à la parole que M. le Com- 
„mandant Général a donnée ainí que 
D vous, Monfieur, que le tout feroit payé 
„comptant, & l’on efpére en confequen- 
» ce qu’on payera de même ce qui a déjà 
» été fourni. 

» À l'égard de la demande nous faite 
„ aujourd’hui» non de votre part cepen- 
s» dant, touchant la livraifon, des foura- 
, ges» & de celle de donner par jour 73 


»Rations pour le détachement'aux ordres, 


„ de M. le Capitaine dé Wwlfiklom ou- 
tre 416, Rations demandées, aupara- 
„vant: nous ne pouvons nous difpenfer 
„ de vous repréfenter d’une part,que nous 
, nous attendions d'autant moins à cette 


» demande, qu’on n’a demandé que ver- 


» balement & pour 6. jours des. Rations 
» pour 416. chevaux, & que d’ailleurs, 
„» fuivant les conftitutions. du Pays, les 
„ Domaines du Duc doivent fournir là 
» troifieme partie de femblables. livrai- 
„» fons» de: forte que l’on ne peut s’adref- 
a» fer uniquement à ce fujet à la Noblef- 
s fe & ‘aux Etats, & que ce n’eft point 
» à eux que l’on doit le faire en premier 
33 lieu; 

> Nous vous requerons en confequen 
„» Ce, Monfieur, au cas que contre toute 
attente le Détachement de Cavallerie 
reftât ici plus longtems, que ces de- 
„mandes ne fe faffent plus uniquement 
„s à ceux, quirepréfentent le Corps de la 
». Mobleffe & des: Etats, mais qu’on pren- 
» ne les mefüres convenables» afin que les 
„Domaines. reçoivent les avis néceffai- 
>» TES; pour contribuer de leur quote à la 
,, livrailon des fourages. Suppofé au refte 
» quon payât fans delai & argent com- 
» ptant les livraifons que l’on féroit en 
 natuïe, il n’en reviendroit cependant 


: 


» qu’un foulagement très modique à la 
»Noblefle &aux Etats, qui jufqu’à pré. 
» fent ont été fi furchargés; car Le pay- 
fan en fourniffant les charriots dans ce 
„tems de recolte y trouvera toujours 
s plus de dommage que de profit, puif- 
„y qu'il ne lui reftera en tout cas que l 
>» Élpoir de récevoir le prix des livraifns 
» qu'il aura faites en nature. 

, Nous attendons; Monfieur, devotre 
» bienveillance & de votre amitié, que 
, vous voudrez. bien avoir les attentions 
 convenables à ce que nous vous man- 
» dons, & faire en conléquence votre 
» rapport à M. le Commandant Géné- 
5 Ta CCC 

De Coppenhague le 17. Adñt. 

La Flotte combinée de Rujlie & de 
Suede, laquelle eft à la hauteur de Dra- 
goé aux ordres de PAmiral Méschukoff, 
confifte dans les Vaifleaux fuivans. 

Vaifseaux Rufliens.. 

Le St. Nicolas. de 84. canons» [Aigle 
de 66. lé St. Paul de 88. le St. Jean de 
80. le St. Alexandre Nefsky. de 66. le St. 
Serge de 66. le Gabriel de 66. P Uriel 
de 66. le Mofcou de 66. le Revel de 66. 
le St. Natalie de 66. l’Ingermaniede 66. 
l’Aftracan de 66. le: Pultava de 66. le 
Warachil de 54. le Schluffelbourg de 54. 
le St.Nicolas,qui forme P Hopital, de. 54. 

Fregates Ruffiennes. La Fagudill de 
32. canons» le Michel de 32. la Ruflie de 
32, La Croix de 32. 

Brulot. Le Salafill.. 

Galliotes à Bombes, 
Samfon,. le Tonnere. 

Vaifeaux Suedois. 

Le Giôtha Lion de 74. canons. Le 
Frederic. Roide 64. Le.Bremen de 64. 
Le Sparre de 54. La Sophie Charlotte 
de 60: 

Fregates. Le Faucon de 32. canons. 
Le Phenix de 32. Le Markowius de 24. 
Le Coureur. vaifeau d'avis. 


Le Jupiter, le 
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Suite du JOURNAL de l'Armée combinée de P Empire depuis le 27, jasqu'au 29. Août, 
Du Quartier- Général à Strupen. 


age amé fe mit en marche le 27. de ce mois au point du jour ; elle vint 


Cyr sy occuper le Camp avantageux de Pirna, & le Quartier-Général fut éta» 
+ 2% bli au Village de Sérupen. Le Liéutenant-Général de Dombale mar- 
Aix cha le même jour, & porta les Troupes à fes ordres à Gofrleib. 

Pendant la marche de M. de Dombale les Houlfars Ennemis attaque- 
rent fon Arriere Garde: mais ils en furent repouffés avec perte, 

Le Corps commandé ‘par le Lieutenant-Général de Heddick garda au refte fa 
précedente pofition, ; à 

Le 28. lis Troupes aux ordres du Lieutenant-Général de Dombale arriverent 
à nôtre Camp, ainfi que celles, qui jusques ici ont été commandées par le Général 
de Lusinfky. Mr. le Prince de Deux- Ponts à d’ailleurs reconnu tous ces jours-ci d’ 
aufi près qu’il a été poitible, les différentes pofitions des Ennemis. 

On a obfervé entre autres à cette occafion qu’ils fortifioient le plus qu’il étoit 
poffibl: la montagne de Kolberg, & qu’ils travailloient de même à fortifier les jar- 
dins, qui {ont devant Sonnenffein. Ils ont établi devant ces jardins une Redoute, 
qu’ils ont entourée de Paliffades, & garnie de Canons, & où on peut tenir environ 
600. hommes pour fa défenfe, fans compter les Troupes, qui campent derrière les 
murs des Jardins. 

Nous avons de nôtre eôté jetté un pont fur PElbe à Ober-Kaden derrière le 
Camp; le Colonel Prince de Salm a été détaché à la Garde de ce pont àvec 11. Com- 
pagnies de Grenadiers & quelques pièces de Campagne. Par ce moyen on a afluré 
la communication avec ce qui eft en delà de l’Ebe, & l'en a renforcé, pour le même 
objet, d’un gros Détachement de Croates & de Houffars le Colonel de Tôrrôk, qui 
a cu ordre de fe porter fur Stolppen, afin de pouvoir obferver d'autant plus exaéte- 
ment les mouvemens des Ennemis le long de cette Rivière, 

Le Colonel ecxey efb totijours à Freyberg & à Dippoldiswalde , afin d’ob- 
ferver de fon côté les Ennemis-dans ces cantons ; Pour arrêter en même têms leurs 
courfes dans ces environs , & Pour-leur rendre les plus difficiles qu’il fe peut, leurs 
Transports. & leurs Communications. 

Le Prince de Bauden- Durlach Général d'Artillerie de l’Empire a marché 
aujourd’hui 29. de ce Camp à l Elbe avec un Corps confidérable ; mais on ignore 
encore jusqu’à ce moment la deftination précife de ce Corps. ) 
; Tout au refte eft afez tranquille au Camp des Ennemis , & tout fe borne 
& quelques coups de fufil, que fe tirent de part & d'autre les poftes avancés. 


Or E a 


i aei h 


—— 


Le Colonel Eimwös a donné avis qu’après 10n expédition fur Halle il s’étoit 
mis en marche pour rejoindre, & qu’il avoit déjà pañlé Erfurth depuis quelques 
jours. 
M. de Rofénfild Général.Major auervice de l’Impératrice Reine a été élevé 
au grade de Lieutenant-Général en confidération des fervices, qu’il a rendus pen- 
dant plufieurs années, & fur tout pendant la préfente Campagne. 


De Viennes le 2; Septembre. 

Le Journal de l’Armée I. &R. n’eft point encore parvenu. On fait cepen- 
dant que cette Armée, après avoir eu féjour à Bautzen'le 29, de ce mois, a mar- 
ché le 30. fur Kamentz, pour diriger enfuite, felon les circonftances, fes*opérations 
ultérieures. 

Suite des Nouvelles de Londress le 18. Août. 

Voici les Articles de la Capitulation de Louisbourg faite entre l’Amiral Bo- 
feawen, le Général-Major Armhonff, &'le Chevalier Drucour Gouverneur de l'Ile 
de Cap-Breton, de Louisbourg» de FIle St. John & de toutes leurs dependances. 

1. La Garnifon de Louisbourg fera prifonniere de guerre, & transportée, en 
Angleterre fur des Vaifleaux deS. M. le Roi de la Grande Brétagne. 

>. Toüte l’Artillerie, amunitions, provifions,de même que les Armes, de quel- 
que nature qu’elles puiffent être, qui fe trouvent préfentement dans la Ville de Lou… 
isbourg, dans les Iles du Cape-Breton, de St. Yohn, & dans leur dependances, feront 
livrées aux Commiffaires, qui auront été nommés à ce fujet, pour les recevoir à I 


utilité de S. M. Britannique: 

3. Le Gouverneur ordonnera aux Troupes , qui fe trouvent dans l'Ile de St. 
Fobn & de fa dependance, de fe rendre au bord du Vaifleau, que lAmital leur 
enverra pour les embarquer. 

4. La Porte Dauphine fera renduë demain matin à 8. heures aux Troupes de 
S. M. Britannique , & da Garnifon, [avoir toutes les Troupes , qui ont porté les 
Armes, montera {ur l’Efplanade; où elle mettra bas les Armes, drapeaux , & au- 
tres marques de guerre; cela fait la Garnifon fe rendra au bord pour être transpor- 


tée à l’occafion qui fe préfentera en Angleterre. 

s. On aura autant de foin, des malades & des bleffés, qui fe trouvent dans 
les Hopiteaux, que de ceux qui font à S. M. Britannique. 

6. Les Marchands & leurs Ecrivains, qui n’ont pas porté les Armes, feront 


envoyés en France, comme l'Amiral le jugera à propos. Louisbourg je 26. Juil- 


let 1758. 
Signé Chevalier de Drucour. 


On a trouvé dans la Place 221. Canons, 18. Mortiers, outre une quantité con- 
fidetable d’Amunition & de provifion de guerre, & on contoit den trouver encore 
d'avantage. Tous les Vaiffeaux de guerre François qui étoient dans le pont ont été 


ou pris, ou detruits. 
( Les Gaxettes de Hollande nous ont manqué cet Ordinaire. } 


